Groupe Hydro-Québec - Explication
En tant que membres d’Hydro-Québec, vous êtes les responsables du projet Centrale Eastmain-1-A dérivation Rupert. Lors de l’audience du BAPE, vous aurez la tâche d’expliquer les démarches conduisant à la mise en marche de la Centrale Eastmain-1-A et à la dérivation de la rivière Rupert. Pour ce faire, vous devez expliquer les principales étapes de mise en marche du chantier et de construction de la centrale. Vous devez aussi rendre compte de l’échéancier de construction prévu. 
Vous avez, dans ce recueil de textes, quelques documents vous permettant de construire votre argumentation. Vous devez les lire attentivement, en ressortir les points importants et bâtir votre argumentation en prenant soin d’y inclure les concepts qui suivent. Aussi, il vous faut préparer deux questions à l’intention des autres groupes qui peuvent faire avancer la réflexion sur le projet.

Au prochain cours, vous aurez 5 minutes pour présenter votre position. (quelles sont les grandes étapes de construction du projet?). Par la suite, une période de délibération est prévue afin que tous les groupes puissent poser les deux questions qu’ils ont préparées.

Concepts prescrits qui devront être inclus dans votre présentation :

Complétez le document théorique dès que vous possédez l’information correspondante 

· Terre et espace : 

· Hydrosphère

· Ressources énergétiques

· Univers matériel : 

· Transformation de l’énergie

· Formes d’énergie 

· Rendement énergétique

· Univers technologique : 

· Ingénierie électrique

· Fonction de transformation de l’énergie
Projet Centrale de l’Eastmain-1-A et derivation Rupert

Sommaire du projet

Hydro-Québec Production projette de construire les centrales de l’Eastmain-1-A et de la Sarcelle, et de dériver une partie des eaux de la rivière Rupert dans le réservoir Eastmain 1. Les eaux dérivées de la Rupert seront turbinées aux centrales de l’Eastmain-1 et de l’Eastmain-1-A, puis à la centrale de la Sarcelle, avant d’être acheminées vers trois centrales existantes du complexe La Grande : Robert-Bourassa, La Grande-2-A et La Grande-1.

Hydro-Québec Production augmentera ainsi sa production annuelle moyenne d’énergie d’environ 8,5 TWh, dont 2,3 TWh proviendront de la centrale de l’Eastmain-1-A, 0,9 TWh de la centrale de la Sarcelle et 5,3 TWh de l’augmentation globale de la production des trois centrales sur le cours aval de la Grande Rivière.

Le projet, dont la mise en service est prévue pour 2010-2011, vise d’abord à permettre à Hydro-Québec Production de participer aux appels d’offres à long terme d’Hydro-Québec Distribution en vue de répondre à la croissance de la demande au Québec au-delà de cet horizon. Il vise également à accroître les ventes d’Hydro-Québec Production sur les marchés en croissance hors Québec.

Le projet fait suite à la signature, le 7 février 2002, de l’Entente concernant une nouvelle relation entre le gouvernement du Québec et les Cris du Québec, connue sous le nom de la Paix des Braves, aux termes de laquelle les Cris consentent à la réalisation du projet. Par ailleurs, la Convention Boumhounan, une convention particulière intervenue par la suite entre les Cris du Québec, Hydro-Québec et la Société d’énergie de la Baie James, encadre de façon détaillée la réalisation du projet.

Hydro-Québec a en outre conclu avec la municipalité de Baie-James une entente de partenariat économique similaire à l’entente relative à l’aménagement hydroélectrique de l’Eastmain-1, actuellement en construction.

La centrale de l’Eastmain-1-A sera construite à proximité de la centrale de l’Eastmain-1. Elle sera équipée de trois groupes Francis d’une puissance installée totale de 768MW. La centrale de la Sarcelle, équipée de trois groupes bulbes d’une puissance installée totale de 120MW, sera aménagée à l’exutoire du réservoir Opinaca. L’intégration de la production de la centrale de l’Eastmain-1-A au réseau de transport d’Hydro-Québec TransÉnergie se fera au moyen d’une ligne à 315kV raccordée au poste de l’Eastmain-1. La centrale de la Sarcelle sera raccordée au poste de l’Eastmain-1 par une ligne de 315kV d’une longueur approximative de 100km.

La dérivation partielle de la rivière Rupert nécessitera la construction d’une série d’ouvrages hydrauliques et de retenue, dont un barrage en enrochement sur la Rupert et trois barrages en sable et gravier, l’un sur la Lemare et deux sur la Nemiscau. On prévoit aussi la construction d’un tunnel d’environ 2,9km de longueur entre les bassins de la Lemare et de la Nemiscau, de 8 canaux et de 75 digues, dont une sur le ruisseau Arques, tributaire de la Nemiscau. Ces ouvrages permettront de créer deux biefs reliés par le tunnel, par lesquels transiteront les eaux dérivées vers le réservoir Eastmain 1. Le débit moyen annuel net dérivé est établi à 452,6m3/s et ne dépassera pas 800m3/s. 

En aval du barrage sur la rivière Rupert, Hydro-Québec Production a prévu un régime de débits réservés écologiques afin de préserver la communauté de poissons et les habitats qui s’y trouvent. Le débit réservé écologique, qui sera restitué par l’évacuateur de crues, sera en moyenne de 181m3/s, ce qui représente environ 28% du débit moyen annuel de la rivière au point de restitution. Hydro-Québec Production a également conçu des ouvrages qui restituent l’équivalent du débit actuel des rivières Lemare et Nemiscau, suivant l’hydrogramme naturel moyen, pour préserver le milieu naturel et l’utilisation des rivières en aval des barrages. De plus, huit ouvrages hydrauliques sont prévus entre le barrage et l’embouchure de la Rupert pour maintenir le niveau d’eau sur près de la moitié de la rivière et ainsi limiter les impacts sur l’environnement. A l’embouchure de la Rupert, le débit moyen annuel sera de 423 m3/s, soit 48,3% de débit moyen annuel actuel. Enfin, Hydro-Québec Production prévoit la construction d’une nouvelle usine d’eau potable pour assurer l’approvisionnement à long terme de la communauté de Waskaganish.

Dans le secteur à débit augmenté, à la sortie du lac Sakami, on aménagera un canal et un seuil visant à maintenir le niveau maximal normal du lac sous le niveau maximal conventionné.

La réalisation du projet nécessiter la construction de 137km de routes d’accès aux différents ouvrages ainsi que l’aménagement de huit campements temporaires pour loger les travailleurs. De plus, conformément à la Convention Boumhounan, une route permanente de 40km sera construite entre la route qui mène à la centrale de l’Eastmain-1 et le poste Muskeg.

Selon la planification actuelle, la construction commencera au printemps 2006 et la dérivation partielle de la rivière Rupert sera mise en exploitation à la fin de 2009. La mise en service des centrales de l’Eastmain-1-A et de la Sarcelle pourrait débuter à l’automne 2010 et se terminer au début de 2011. On estime à 3946M$ le coût global de projet, y compris les intérêts et l’inflation prévus durant la réalisation des travaux.

Les modifications du milieu physiques entraînées par le projet de la centrale de l’Eastmain-1-A et de la dérivation Rupert toucheront surtout le secteur des biefs Rupert et le tronçon à débit réduit de la rivière Rupert. Le projet n’aura que des impacts d’importance moyenne ou mineure sur les milieux biologique et humain, donc aucun impact négatif majeur, grâce au choix de la variante de dérivation, à la prise en compte de l’environnement dès l’étape de la conception et à la mise en œuvre des mesures d’atténuation. En particulier, la mise en place d’ouvrages hydrauliques et le régime de débits réservés permettront de réduire à la source les impacts sur le poisson, la navigation, le paysage et l’utilisation du territoire dans le cours aval de la Rupert. Par ailleurs, le projet aura des retombées positives sur l’environnement socioéconomique des communautés cries et jamésiennes, sur le récréotourisme, sur l’économie crie et jamésienne ainsi que sur l’économie des régions limitrophes et de l’ensemble du Québec.

Le projet a fait l’objet de consultations auprès des communautés et autorités cries ainsi qu’auprès des Jamésiens. Ces consultations ont permis d’identifier les principaux enjeux suivants : la conservation de la population de poissons et de son habitat dans la rivière Rupert, la poursuite des activités de chasse, de pêche et de trappage par les Cris, l’intérêt récréatif et paysager de la rivière Rupert ainsi que les retombées économiques pour les communautés cries et jamésiennes. 

En ce qui concerne la conservation des populations de poissons, partout sur le territoire touché par le projet, les communautés de poissons se maintiendront sans difficulté grâce à leur capacité d’adaptation et à la mise en œuvre de mesures d’atténuation et de compensation. De façon globale, le projet entraînera une augmentation de l’habitat du poisson et de la biomasse. 

Le projet n’empêchera pas la poursuite des activités de chasse, de pêche et de trappage des Cris, puisqu’il aura peu de répercussions sur la disponibilité des ressources. Il touchera surtout les utilisateurs des terrains de trappage des communautés de Mistissini, de Nemaska, de Wasksganish et, dans une moindre mesure, ceux des communautés d’Eastmain et de Wemindji. Les utilisateurs des terrains en cause auront à modifier leurs habitudes afin de s’adapter aux nouvelles conditions. Des mesures d’atténuation sont prévues pour améliorer les déplacements des utilisateurs, la gestion de la faune et la disponibilité des ressources fauniques. 

Après la dérivation, le cours aval de la Rupert restera navigable, car la rivière conservera un chenal de plus de 1m de profondeur, en dehors des zones de rapides. Dans les secteurs non influencés par les ouvrages hydrauliques, il y aura exondation des berges et des hauts-fonds, ce qui nécessitera une adaptation des parcours de navigation.

En matière de paysage, l’impact sera atténué à la source, puisque la construction de huit ouvrages hydrauliques, combinée au maintien d’un débit réservé, permettra de conserver plus de 90% de la superficie de la Rupert en été. Cependant, le caractère naturel de la rivière sera altéré, ce qui se traduira probablement par une perte d’intérêt pour les amateurs de rivières sauvages. 

Enfin, on estime que les contrats et les achats de biens et de services liés à la construction engendreront des retombées économiques au Québec d’environ 2350M$, dont 104,9M$ dans l’économie cris et 106,7M$ dans l’économie jamésienne. Le projet devrait créer ou maintenir des emplois équivalant à plus de 27 000 années-personnes au Québec, dont 1 052 au sein des communautés cries et 1 189 dans la communauté jamésienne.

On effectuera une surveillance environnementale pendant toute la durée des travaux pour s’assurer de l’application des mesures d’atténuation. De plus, un programme de suivi permettra de vérifier l’importance réelle des impacts ainsi que l’efficacité des mesures d’atténuation et de compensation. 

Source : Extrait du Rapport de synthèse Centrale de l’Eastmain-1-A et dérivation Rupert, Étude d’impact sur l’environnement

Calendrier du projet Eastmain-1-A et coût de réalisation

Calendrier

Selon les prévisions, la construction s’échelonnera sur une période d’environ cinq ans. Les travaux commenceront en 2006, dès l’obtention des autorisations, et la mise en exploitation de la dérivation Rupert est prévue pour la fin 2009, tandis que la mise en service complète des centrales de l’Eastmain-l-A et de la Sarcelle aura lieu au début de 2011 (voir la figure 2-4). La mise en eau des biefs sera rapide et, si elle débute en décembre, prendra environ 27 jours pour une année d’hydraulicité moyenne. Elle sera devancée ou retardée de quelques jours en cas de forte ou faible hydraulicité.

On estime qu’au moment de la pointe, l’effectif sera d’environ 3 000 travailleurs.
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Coût

Au terme de 1’avant-projet, le coût de réalisation du projet est estimé à environ 3,95 milliards de dollars et il englobe les éléments suivants : études, activités liées à l’obtention des autorisations gouvernementales, travaux de construction, inflation et frais d’intérêts jusqu’à la mise en service. Sans l’inflation et les intérêts, le coût du projet est estimé à environ 2,86 milliards, en dollars constants de 2003. Par ailleurs, Hydro-Québec s’est engagée à offrir aux Cris et aux entreprises cries des contrats totalisant au moins 240 M$ dans le cadre de la réalisation du projet. Le coût du projet ne comprend pas le coût de l’entente avec la municipalité de Baie-James ni les coûts des fonds prévus dans la Convention Boumhounan pour les travaux correcteurs.
Source : Extrait du Rapport de synthèse Centrale de l’Eastmain-1-A et dérivation Rupert, Étude d’impact sur l’environnement

Mesures d’atténuation, de compensation et de

mise en valeur

Le projet comprend diverses mesures qui visent à atténuer certains impacts sur l’environnement naturel et le milieu social, à mettre en valeur certaines ressources ou à compenser la perte ou la perturbation permanente de certaines composantes du milieu. 
Ces mesures peuvent être regroupées en quatre catégories : les mesures intégrées à la conception même du projet, les mesures d’atténuation courantes, les mesures d’atténuation particulières et enfin, les mesures de compensation et de mise en valeur. 
Dès sa planification et sa conception, le projet de la centrale de l’Eastmain-1-A et de la dérivation Rupert a intégré des considérations importantes permettant l’insertion harmonieuse du projet dans l’environnement. Par exemple, c’est cette approche qui a conduit Hydro-Québec à choisir, parmi les trois variantes de dérivation étudiées, celle qui ennoie la moins grande superficie terrestre. Pour leur part, la garantie d’un débit réservé d’environ 28 % du débit moyen annuel au point de coupure de la rivière Rupert et la construction de huit ouvrages hydrauliques sur celle-ci visent à limiter les effets de la réduction du débit et des niveaux d’eau sur le poisson, la navigation, le paysage et l’utilisation du territoire. On a également prévu, dès la conception, des mesures visant à optimiser le projet : la restitution dans les rivières Lemare et Nemiscau d’un débit réservé suivant la forme de l’hydrogramme moyen annuel pour réduire les impacts sur ces deux cours d’eau ; la construction d’un seuil et d’un canal à l’exutoire du lac Sakami permettant de maintenir le niveau maximal normal de ce lac au-dessous du niveau conventionné ; ou encore la construction d’une nouvelle usine d’eau potable capable de fournir à la communauté de Waskaganish un approvisionnement en eau potable de qualité et en quantité suffisante, ainsi que les travaux de stabilisation des berges aux abords de la prise d’eau. 
Les mesures d’atténuation courantes sont tirées d’un recueil de clauses environnementales normalisées, produites en 2004 par la SEBJ, en vue de leur intégration aux documents d’appel d’offres. Ces mesures concernent une série de procédures et pratiques touchant différents domaines dont, par exemple, le bruit, le déboisement, le drainage, les engins de chantier et la circulation, le sautage à l’explosif, etc. 
Les mesures d’atténuation particulières complètent les mesures précédentes. Elles sont élaborées dans le cadre de chaque projet. Ces mesures tiennent compte des préoccupations et demandes de divers intervenants du milieu et elles visent à atténuer des impacts spécifiques ou très localisés. Le tableau 9-1 donne la liste de toutes les mesures d’atténuation particulières qui ont été retenues pour le projet de la centrale de l’Eastmain-1-A et de la dérivation Rupert. On notera la prédominance des mesures concernant les poissons et celles touchant les activités de chasse, de pêche et de trappage des Cris. Dans le premier cas, les mesures visent à assurer la pérennité des espèces présentes. Dans le deuxième cas, est prise en compte l’utilisation des plusieurs fonds inclus dans la Convention Boumhounan. Les dispositions de ces fonds et les autres mesures retenues ont pour but d’améliorer les déplacements des utilisateurs cris, la gestion de la faune et la disponibilité des ressources fauniques. D’autres mesures pourront être mises en place ultérieurement suite à différentes opérations de suivi qui seront réalisées en ce qui concerne, par exemple, l’accès des tributaires par les poissons, le comportement des frayères à doré jaune, à meuniers et à esturgeon jaune, le déplacement des animaux lors de la mise en eau ou encore la stabilité de la couverture de glace à certains points de traversée en motoneige. Le projet comprend par ailleurs plusieurs mesures d’optimisation qui favorisent les retombées économiques régionales et locales pour les populations cries et jamésiennes. 
À ces mesures d’atténuation particulières s’ajoutent enfin des mesures de compensation et de mise en valeur dont le tableau 9-1 donne également la liste. Les mesures de compensation comprennent l’aménagement de frayères multispécifiques en aval de certains ouvrages, le rehaussement du potentiel de certains tributaires de la Rupert pour l’omble de fontaine et des ensemencements d’alevins d’esturgeon jaune entre les PK 110 et 170 de la Rupert. Les mesures de mise en valeur réfèrent pour leur part à divers aménagements favorisant l’interprétation ou la fréquentation publique des ouvrages d’Hydro-Québec et des installations récréotouristiques de la municipalité de Baie-James.

Source : Extrait du Rapport de synthèse Centrale de l’Eastmain-1-A et dérivation Rupert, Étude d’impact sur l’environnement

Le projet Eastmain-1-A dans son ensemble

La centrale de l’Eastmain-1-A

La centrale de l’Eastmain-1-A sera érigée à proximité de la centrale de l’Eastmain-1. Cette centrale en surface aura pour fonction de turbiner les apports d’eau qui seront acheminés au réservoir Eastmain 1 par suite de la dérivation de la Rupert.

La centrale de la Sarcelle

La centrale de la Sarcelle, dont la réalisation constituait une option offerte aux Cris dans la Convention Boumhounan, sera implantée à côté de l’ouvrage régulateur existant. Cette centrale sera alimentée par le réservoir Opinaca.

L’ouvrage Sakami

Pour respecter le niveau maximal conventionné et réduire au minimum l’impact environnemental de l’augmentation du débit sur le lac Sakami, un canal équipé d’un seuil en béton sera aménagé à l’exutoire du lac.

Des routes et des lignes

La réalisation du projet nécessitera aussi les travaux suivants : 

• la construction de routes temporaires et permanentes pour accéder aux ouvrages ; 

• la construction d’une ligne à 315 kV d’environ 100 km pour relier la centrale de la Sarcelle au poste de l’Eastmain-1 ;

• le déplacement de quelques tronçons de lignes de transport à 735 kV qui traversent le site des futurs biefs ;

• la construction d’une ligne permanente à 25 kV pour relier le poste Albanel à l’évacuateur de crues de la Rupert et à l’ouvrage de restitution du débit réservé sur la Lemare.

De plus, conformément à la Convention Boumhounan, une route d’accès permanente ouest-est d’environ 40 km entre le poste Muskeg existant et le site de l’Eastmain-1 sera construite.

Centrale de l’Eastmain-1-A

3 groupes Francis . . . . . . . 256 MW chacun

Puissance installée totale . . . . . . . . 768 MW

Débit d’équipement . . . . . . . . . . .1 344 m3/s

Hauteur de chute . . . . . . . . . . . . . . . . . . 63 m

Production d’énergie . . . . . . . . . . 2,3 TWh/a

Facteur d’utilisation . . . . . . . . . . . . . . . . . 0,47

(y compris Eastmain-1)

Centrale de la Sarcelle

3 groupes bulbes . . . . . . . . . 40 MW chacun

Puissance installée totale . . . . . . . . 120 MW

Débit d’équipement . . . . . . . . . . .1 305 m3/s

Hauteur de chute . . . . . . . . . . . . . . . . 10,3 m

Production d’énergie . . . . . . . . . . 0,9 TWh/a

Facteur d’utilisation . . . . . . . . . . . . . . . . . 0,82

Production d’énergie du projet

Centrale de l’Eastmain-1-A . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2,3 TWh/a

Centrale de la Sarcelle . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 0,9 TWh/a

Augmentation aux centrales Robert-Bourassa,

La Grande-2-A et La Grande-1

(grâce aux apports de la Rupert) . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5,3 TWh/a

Total . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .8,5 TWh/a

La rivière Rupert

La dérivation partielle

La rivière Rupert s’étend sur quelque 560 km depuis le lac Mistassini jusqu’à la baie de Rupert. La coupure de la rivière se fera à 314 km de l’embouchure. Au point de coupure, 71 % de l’eau de la Rupert sera dérivée et 29 % suivra son cours naturel. Entre le point de coupure et l’embouchure, les affl uents conti nueront d’alimenter la rivière. Ainsi, le débit à l’embouchure de la Rupert, près de Waskaganish, correspondra à 48 % du débit moyen actuel. Au total, on prévoit dériver 52 % des eaux du bassin versant de la rivière vers les centrales de l’Eastmain-1 et de l’Eastmain-1-A. Le transfert des eaux dérivées vers les centrales entraîne la création de deux biefs, les biefs Rupert amont et aval. Pour contenir les eaux dérivées dans les biefs et les diriger vers le nord, on construira une série d’ouvrages hydrauliques et de retenue, à savoir 4 barrages, 8 canaux et 75 digues en terre et en enrochement. Un tunnel d’environ 2,9 km servira au transfert des eaux du bief amont vers le bief aval. Ces ouvrages sont conçus de manière à réduire au minimum les superficies ennoyées. 

Les débits réservés

Afin de protéger l’habitat du poisson et de permettre la navigation et la pêche, un régime de débits réservés écologiques a été prévu en aval du barrage de la Rupert. Un évacuateur de crues laissera passer un débit réservé qui sera modulé selon quatre grands cycles biologiques pour le poisson, soit la fraie printanière, l’alimentation estivale, la fraie automnale et l’incubation hivernale. Dans les rivières Lemare et Nemiscau, des ouvrages de restitution de débit permettront de conserver les mêmes débits moyens modulés qu’en conditions actuelles. 
Les ouvrages hydrauliques en aval du barrage

Des ouvrages hydrauliques érigés entre le barrage et l’embouchure de la Rupert, aux PK 20,4, 33, 49, 85, 110,3, 170, 223 et 290, permettront de maintenir les niveaux d’eau sur près de la moitié de la rivière, afin de limiter les impacts sur le poisson, la navigation, la pêche, la chasse à l’oie et le paysage.
Source : Extrait du Rapport de synthèse Centrale de l’Eastmain-1-A et dérivation Rupert, Étude d’impact sur l’environnement

Description générale du projet
Le projet consiste à construire une centrale de 768 MW — la centrale de l’Eastmain-1-A à proximité de la centrale de l’Eastmain-l — et à dériver une partie des eaux de la rivière Rupert vers ces deux centrales et vers la centrale de la Sarcelle, puis vers les centrales Robert-Bourassa, La Grande-2-A et La Grande-1 (voir la carte 1, Vue d’ensemble du projet, en pochette).
La dérivation partielle des eaux de la rivière Rupert nécessite la construction d’une série d’ouvrages pour diriger l’écoulement vers le nord et pour contenir les eaux dérivées qui forment les biefs Rupert amont et Rupert aval (voir la carte 2, Biefs de dérivation Rupert, en pochette). Un tunnel dont le portail d’entrée est précédé d’un seuil déversant permet de transférer les eaux du bief Rupert amont au bief Rupert aval. Cinq ouvrages permettent de restituer les débits réservés vers les cours aval des rivières Rupert, Lemare et Nemiscau. Au nord du bief aval, les eaux franchissent la ligne de partage des eaux entre le bassin de la Rupert et celui de l’Eastmain, empruntent la vallée du ruisseau Caché et aboutissent dans le réservoir Eastmain 1 qui est actuellement en construction. 

Après avoir été turbinées aux centrales de l’Eastmain-1 et de l’Eastmain-l-A, les eaux dérivées poursuivent leur cours vers le réservoir Opinaca, à 1’exutoire duquel sera construite la centrale de la Sarcelle à quelques centaines de mètres à l’est de l’ouvrage régulateur existant. En aval du réservoir Opinaca, les eaux dérivées traversent le lac Boyd puis le lac Sakami, à l’exutoire duquel il y aura un canal muni d’un seuil, puis se déversent dans le réservoir Robert-Bourassa.
Dans le secteur à débit réduit de la rivière Rupert, des ouvrages hydrauliques sont prévus pour maintenir le niveau de certains plans d’eau. Le projet comprend également la construction d’une nouvelle usine d’eau potable à Waskaganish.
Le tableau 2-1 de même que la planche 2-1 et la planche 2-2 à la fin du chapitre résument les principales composantes du projet de 1’Eastmain-1-A–Rupert. La production d’énergie du projet est de 8,5 TWh par année se répartissant comme suit :

• gain marginal de production aux centrales de l’Eastmain-1-A et de l’Eastmain-1 : 2,3 TWh ;

• production de la centrale de la Sarcelle : 0,9 TWh ;

• gain de production aux centrales La Grande-1, Robert-Bourassa et La Grande-2-A : 5,3 TWh.

Tableau 2-1 : Composantes du projet de l’Eastmain-1-A–Rupert – Ouvrages permanents

Biefs Rupert

• Barrages 4 (volume total de remblai : 1 100 000 m3)

• Digues 75 (volume total de remblai : 4 200 000 m3)

• Évacuateur de crues 1 (sur la Rupert) servant aussi d’ouvrage de restitution du débit réservé

• Ouvrages de restitution du débit réservé 4 (1 sur la Lemare et 3 sur la Nemiscau)

• Tunnel de transfert 2,9 km, avec seuil en béton à l’entrée – Débit maximal : 800 m3/s

• Canaux 8 (volume total d’excavation : 3 900 000 m3)

• Déplacement de lignes de transport 8,3 km de ligne au total et 19 pylônes

• Routes et chemins d’accès aux biefs 132 km (avec 3 ponts et un ponceau préfabriqué)

• Route d’accès aux circuits 7069 et 7070 5 km (avec un pont)

• Lignes à 25 kV 60 km (pour desservir les sites des barrages de la Rupert et de la

Lemare)

Secteur à débit augmenté

• Centrale de l’Eastmain-1-A 768 MW

• Centrale de la Sarcelle 120 MW

• Ligne de l’Eastmain-1-A—Eastmain-1 à 315 kV 1 km

• Ligne à 315 kV de la Sarcelle—Eastmain-1 101 km

• Exutoire du lac Sakami Canal et seuil

• Route Muskeg—Eastmain-1 40 km

Tronçon à débit réduit de la Rupert

• Tapis en enrochement PK 20,4

• Seuils PK 33, 49, 85, 110,3, 170 et 223

• Épi en enrochement PK 290

• Alimentation en eau potable de Waskaganish Construction d’une nouvelle installation et augmentation de la puissance de pompage à la prise d’eau

• Protection des berges Travaux autour de la prise d’eau de Waskaganish
Source : Extrait du Rapport de synthèse Centrale de l’Eastmain-1-A et dérivation Rupert, Étude d’impact sur l’environnement
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